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Communiqué  final 

L’atelier d’échange des leçons apprises sur l’amélioration de la gouvernance forestière en 

République Démocratique du Congo s’est tenu à Mbandaka, chef –lieu de la province de 

l’Equateur du 28 au 29 décembre 2009. 

Ces journées étaient organisées avec l’appui  financier de l’Union Européenne par l’UICN en 

application des recommandations de l’évaluation externe du projet SVBC. 

 Ont pris part aux travaux , les représentants du gouvernement provincial (Ministère de 

l’Environnement, Cabinet du gouverneur ), des populations autochtones  et des femmes de 

Bikoro et de l’administrateur du territoire de Bikoro, du secteur privé ( FIB et FEC/Equateur ) 

, de la société civile ( REBOGOF, REPEQ, COCOB) et des comités de dialogue des niches 

sur la carbonisation, l’exploitation artisanale, la lutte anti- braconnage , l’exploitation des 

produits forestiers non ligneux et des conflits avec les entreprises d’exploitation industrielle  

et des partenaires au développement ( SNV, AWF, PNUD PADDL) ainsi que des média ( 

Radio Mwinda). 

La facilitation de cette rencontre était assurée par Monsieur Joseph Lomboto, personne – 

ressource. 

Cette journée avait pour objectif   de contribuer à l ‘amélioration de la bonne gouvernance 

forestière en RDC. 

De façon spécifique, le projet visait à :  

 Echanger les expériences entre les structures locales, provinciales et les plateformes 

nationales mis en place dans le cadre des projets ;  

 Rassembler les leçons apprises des différentes expériences de mise en oeuvre des 

projets et créer des synergies d’action avec d’autres partenaires;  

 Identifier les thèmes de renforcement des capacités de toutes les plateformes multi-

acteurs ; 



La cérémonie d’ouverture a été présidée par le Directeur du Cabinet du Gouverneur et 

président du REBOGOF. 

A la suite de cette cérémonie d’ouverture, les participants se sont livrés à une séance de 

présentation individuelle et ont suivi cinq exposés portant sur l’aperçu des résultats du projet 

SVBC par Kiyulu Joël de l’UICN, sur le Forum National thématique sur la gouvernance 

forestière par Françoise van Deven , sur les activités des comités de dialogue et de vigilance 

par un panel de présidents, celles du COCOB par le Père Mahonde et celles du REBOGOF 

par Jean Pierre Bompema. 
Les participants ont retenu de ces exposés les points suivants :  

1. Les structures multipartites de dialogue mis en place sont en interaction les unes des 

autres ; 

2. UICN joue le rôle de facilitateur et ne peut pas se substituer aux structures mises en 

place ; 

3. L’amélioration de la gouvernance forestière dans un contexte  de précarité financière 

de corruption  est un long et pénible processus ; 

4. Les tiraillements au sein du collège exécutif en rapport avec la gestion de la cantine 

scolaire et l’utilisation de la moto ont constitué un frein à l’élan impulsé à la base par 

les CDV ; 

5. Le COCOB et le REBOGOF sont confrontés aux contraintes de fonctionnement 

suivantes : faible capacité de gestion , manque de disponibilité des membres , manque 

de communication et d’informations  entre la base et la capitale , insuffisance des 

ressources financières pour l’organisation des grandes assemblées, conflit de 

leadership entre les membres. 

6. Les opportunités  offertes par SNV et PNUD PADDL dans le territoire de Bikoro ainsi 

par le futur centre d’animation et d’information sur la gouvernance forestière doivent 

être capitalisées ; 

7. L’absence d’interaction entre les CDV, le COCOB et le REBOGOF 

 

Par ailleurs, trois points ont emporté l’adhésion de tous les participants : 

a. Sans la gouvernance forestière, la forêt ne deviendra pas une source de richesse à 

Bikoro et dans la province de l’Equateur ; 

b. La nécessité de mettre en place une synergie entre les partenaires au développement et 

les agences des Nations – Unies opérant à Bikoro et  dans la province de l’Equateur ; 

c. La communication et l’information sur les textes légaux et règlementaires est une 

priorité pour  améliorer la gouvernance forestière ;  

A l’issue des travaux en groupes, une feuille de route pour 2010 et 2011 a été élaborée par 

chaque structure en interaction avec les structures supérieures. Dans cette feuille de route, 

les axes prioritaires ont concerné : 

1. Le renforcement des capacités de gestion et de négociation de toutes  ces 

structures ; 

2. La mise en œuvre d’une approche axée sur les résultats  ainsi que l’impact du 

changement et non des réunions ; 



3. Le développement de synergie d’actions avec d’autres partenaires opérant à 

Bikoro et à Mbandaka ; 

4. La duplication de l’expérience de Bikoro au territoire de Bomongo et dans la 

landscape Maringa – Lopori – Wamba. 

Comme recommandation, les participants ont demandé  à l’UICN ainsi qu’aux partenaires au 

développement d’accompagner les efforts déjà amorcés  pour l’amélioration de la 

gouvernance forestière en RDC. 

   Fait à Mbandaka, le 29 décembre 2009 


